
 

De l’Ancien au Nouveau Testament 

Semaine 9 
L’Ancien Testament, nécessaire pour reconnaître  

 

Vidéo 1  
Cohérence Jésus – Ancien Testament 

 

 

Dans notre deuxième vidéo, nous avons un peu rapidement, survolé le chapitre 24 de Luc avec cet 
épisode magnifique des disciples d’Emmaüs. Je voudrais reprendre quelques éléments et notamment 
commencer par faire un parallélisme que vous avez même peut-être personnellement déjà fait entre 
cet épisode, les disciples d’Emmaüs, et l’épisode que nous avions étudié précédemment de 
l’eunuque de la Reine Candace, rappelez-vous, qui était sur son char.  

Voyez-vous les deux épisodes sont l’un et l’autre écrits par Luc, l’un au chapitre 24 de Luc, l’autre au 
chapitre 8 des Actes des Apôtres. Pourquoi est-ce que je relie les deux épisodes, tout simplement, 
parce que, rappelez-vous, dans les deux, il y a quelqu’un qui est en route, il y a quelqu’un qui les 
rejoint, et la personne qui est en route a une question et c’est à la suite d’une explication que tout va 
s’éclairer et à la fin ça va se terminer par la disparition de celui qui était arrivé au début, c’est-à-dire 
d’un côté Jésus qui va disparaître aux yeux des disciples d’Emmaüs, et de l’autre, Philippe qui 
disparaît après avoir baptisé l’eunuque de la Reine Candace. Donc voyez deux récits, tous les deux 
écrits par Luc, parallèles, avec un parallélisme un peu inversé, dans un cas ce que les disciples 
d’Emmaüs ne comprennent pas c’est quoi ? C’est l’évènement Jésus-Christ et c’est les Ecritures qui 
vont lui permettre de le comprendre, dans l’autre cas, l’eunuque de la Reine Candace, qu’est-ce qu’il 
ne comprend pas, ce sont les Ecritures et qu’est-ce qui va lui permettre de les comprendre, l’annonce 
de l’évènement Jésus-Christ par le diacre Philippe, donc, voyez, dans les deux cas, c’est une question 
de reconnaissance, soit je ne comprends pas les Ecritures et c’est Jésus qui me permet de les 
comprendre, soit c’est Jésus que je ne comprends pas et ce sont les Ecritures qui me permettent de 
comprendre. Donc on est toujours dans ce lien-là, si vous voulez.  

Alors pourquoi est-ce que je mets ces deux textes en parallèle, eh bien précisément parce que dans 
ces deux textes, le temps d’explication des Ecritures est le temps de la conversion. C’est en prenant 
le temps d’expliquer les Ecritures aux disciples d’Emmaüs ou à l’eunuque de la Reine Candace, que 
les protagonistes vont permettre à chacun le temps de la conversion et qu’à la fin les disciples 
d’Emmaüs pourront dire « notre cœur n’était-il pas tout brûlant au-dedans de nous ? » mais 
également l’eunuque de la Reine Candace qui va dire « qu’est-ce qui empêche que je sois baptisé ?» 
Il leur faut passer par ce chemin-là.  



Notre question et notre problème c’est la chose suivante : si ça a été si éclairant pour les disciples 
d’Emmaüs que les explications de Jésus, et si les explications de Philippe ont été si éclairantes pour 
l’eunuque de la Reine Candace, pourquoi Luc ne nous donne-t-il pas ces explications ? Pourquoi est-
ce qu’il ne met pas précisément à cet endroit-là, l’exégèse qu’a faite Jésus, l’explication des Ecritures 
faite par Jésus. Alors pour cela on va avoir au demeurant deux raisons pour lesquelles on n’aura pas 
d’explications.  

La première, c’est tout simplement parce qu’il s’agit de savoir qu’il y a une cohérence. On n’est pas 
obligé de savoir quelle est exactement cette cohérence, ce qui est important pour Luc c’est que son 
lecteur sache qu’il y a une vraie cohérence entre les Ecritures et l’évènement Jésus-Christ, c’est que 
du coup lui-même pourra aller chercher. Il n’a pas le temps de déployer ni dans le dernier chapitre de 
son évangile ni au chapitre 8 des Actes des Apôtres, il n’a pas le temps de déployer toute cette 
exégèse de Jésus, mais et c’est la première raison, la seule chose qui est importante, c’est que dans 
les deux cas, on sait que, et Jésus et Philippe, ne se sont pas contentés de dire « Ben, allez voir les 
Ecritures », mais ont pris le temps de l’explication, donc ce que je sais moi comme lecteur, c’est que 
et Jésus, et son disciple Philippe plus tard, ont l’un et l’autre une explication à donner et que cette 
cohérence, elle existe. Ça c’est la première raison.  

Et puis vous avez, au fond, une deuxième raison. Quand les disciples d’Emmaüs viennent clore 
l’évangile de Luc, à cette clôture de l’évangile de Luc, effectivement, il nous manque l’exégèse, mais 
nous savons que Luc va écrire ce deuxième tome qui sont les Actes des Apôtres et que si on n’a pas 
l’explication des Ecritures par Jésus à cet endroit-là puisque Luc ne la met pas, il reste sous silence, 
nous l’aurons par les Apôtres plus tard.  

Donc nous l’avons dans les Actes des Apôtres et nous avons déjà revu cela, avec Pierre, avec Etienne, 
avec Paul qui déploient ces explications, et on comprend ainsi, qu’au fond, l’interprétation des 
Ecritures, c’est l’Eglise qui en étant intendante de cela, les Apôtres en étant intendants de cette 
exégèse, de cette interprétation des Ecritures, vont nous faire comprendre, en quoi l’évènement 
Jésus-Christ est éclairé par les Ecritures et en quoi, les Ecritures sont éclairées par l’évènement Jésus-
Christ, et on s’aperçoit à partir de là, que c’est à l’intérieur de la communauté qui a reçu la mission de 
l’interpréter, c’est-à-dire l’Eglise, que peut se faire parfaitement une exégèse de Jésus à travers les 
Ecritures qui le précèdent,  à travers l’Ancien Testament.  

Voilà ce qu’il nous fallait voir cette semaine, nous avons acquis le principe de la reconnaissance, la 
reconnaissance de Jésus par les Ecritures, et le lien réciproque entre l’évènement Jésus-Christ et les 
Ecritures.  

La prochaine fois, nous allons rentrer dans une notion plus compliquée ou en tout cas plus subtile, 
qu’on appelle la typologie, je prendrai le temps de vous la définir, qui permet le lien entre une figure 
ancienne et une figure nouvelle. Si cela reste quelque peu mystérieux pour vous aujourd’hui, ne vous 
inquiétez pas, dès la semaine prochaine, les choses se clarifieront. D’ici là, vous faites l’évaluation 
hebdomadaire en ligne. Je vous conseille aussi de reprendre, vous le verrez, avec beaucoup 
d’avantages le texte de Jean-Noël ALETTI sur Emmaüs que vous trouverez en PDF ci-joint et puis bien 
sûr de préparer le TD sur Matthieu 12, 38-42, épisode dans lequel Jésus, précisément, se compare à 
un personnage de l’Ancien Testament, en l’occurrence Jonas. Voilà, je vous souhaite une bonne 
semaine de travail et à la semaine prochaine. 

 

 


